
MÉLANGES RELIGIEUX, SCfENTIFTQUFES, POLTTrQUES~ ET LITTRAIRE.-

communions nombreuses; des pécheurs convertis en tout lieut. en tout
pays, en toute occasion ; la religion catholique mieux Connue, mieux -appré-
ciée ; les gouvernemens protestans eux-ômnies lui rendant. homîmagc ei la fit-
voriant presqu'à leur insçui ; une extension. prodigieuse des Seuvres et des
institutions religieuses et charitables; des missionnaires des deux sexes en.
voyés dans toutes les parties du monde ; le protestanîtisme et tottes ses er-
reurs s'écroulant de toutes parts, jetant partout un long Cri Le détresse ; les
mauvaises doctrines en philosophie, en politique, attaquées, comnibattues
ayeoIe plus étonnant succès : voilà le spectacle qu'offre en ce moment PEu-
rope et dont la France a droit de revendiquer la plus large part.

La Bu!gique va fonder à Santo-Thomas, dans l'Amérique centrale une
colonie commerciale. La société a fait construire une chapelle en bois de
sapin, qui se monte et se démonte facilement et qui est destinée au service
du culte catholique de la colonie. Mgr. le cardinal arehevqtie de Malines
l'a bénite le 23 février en présence d'un nombreux clergé. AujIrd''hui
c'est quelque chose de bien nouveau qu'une société, créée dans un but com:-
mercial, qui selt le besoin der mettre son entreprise sous la protection spé-
ciale de la religion.

Les journaux d'Europe continuent de faire le récit de toutes les catastro-
phes produites par les derniers ouragans. La France, l'Angleterre, les
Alpes et l'Italie paraissent avoir le plus souffert. A Londres seulement on
cut à regretter la perte de plus de 500 personnes. Les secours, il faut le
dire, ont été fournis en proportion des désastres ; et la charité s'est montrée
partout dévouée et admirable. A Rome le St. Père a fait distribuer durant
lotît le tems de l'inondation des secours à domicile et des comestibles ; de
agrte que les habitans ne s'occupaient de la crue des caux que comme d'un
spectacle offert à leur curiosité, se rassurant sur la bonté de leur souverain
qui veillait sur eux et s'inquiétait à leur place.

- Il vient d'éclater à Genève un mouvement insurrectionnel qui est 'ou-

vrage des radicaux, mais qui fut de peu de durée. Le 13 février au mo-
ment. où le grand conseil discutait une loi sur l'adiniistration du conseil
d-'ôtat on cntendit crier aux armes, et six à huit cents hommes- armés en-
tourèrent en même tems Plitel de ville. Le gouvernement avait pris ses
mesures et le combat ne dura que quelques heures. Une douzaine d'iindii-
y.duis seulement y trouvèrent la mort, et le lendemnin tots avaient déposé
les armes sous promesse d'amnistie pleine et entière. La plupart des con-
IOns sont paisibles et adhèrent aux opinions du canton-directecur qi est an-
th1olique. La liquidation des biens des couvens ordonnée d'abord est suspen-
due et refusée presque partout, en conséquence de cette nob!e adhésion.

L'Espagne est de plus en plus dans Panarchie et dans la détresse. Le
bombardement de Barce!oe semble avoir passé sur toutes les villes et les
provinces de la Péninsule. Il se joint nu mécontenteinent gêé.rai la plus
grande défiance contre Espartero soupçonné de se préparer les voies à une
prolongation de la régence. On s'est opposé dans plusieurs ports à l'entrée
des marchandises anglaises, et des collisions ont eu liet en conséquence.
N Zous pensons qu'elles ont été de peu d'importance.

APPARITION MIIRACULEUStG DU CRUCIFiX EN CHINE.
Depuis qiuinze jours les nouvelles les plus consolantes pour les chlié-

tiens circulent daqns Paris. D'après des let tres écrites d Roie par le. per-
aones les plus graves, lettres que nous avons eues sous les yeux, un tirait

reçu dans cette capitale de la Chrétienté, des lettres nuthenitiqîuies des mis-
wionnaires catholiques de la Chine annonçant que l'empcreur du célezte em-
pire laisse désormais tnuit rnissionnaires la libeité d'entrer et di circuler sans
obstacle dans ses Etats ; non content de cette concession, l'empereur aurait
lui-même sollicité l'envoi de nouveaux et plus nombreux missinnaires. Ce
qui paraît certain, c'est que la Propagande a déjà désigné quarante religicutx
entre lesquel's plusieurs Pères jésuites dont on nous donne les ioms. Le
départ de ces missionnaires pour la Chine est annoncé comme très prochain.

Les mémes lettres des missionnaires de-la Chine testent des fiits d'on
autre ordre et qui pour les chrétiens expliquent ceux rue nous venons de
faire connattre. Le silence que nous gardons Jepuis quîinuze jouis scra pour
nos lecteurs une garantie que,.si nous parlons niijourduitii, ce n'est point lé-
gèrentri, mais sur des témoigiînges graves et dlignes ie foi. Une dernièrc
lettre qui nous arrive aujourd'hui de -Rome parte 'ce qii suit: Des letlres
u;tilzentiqucs des missionnaires de lu Chinc confirncnt l'éclalenl miracle de

l'apparition de'. S. en présence d'une grande multilùade defdéles e.1 in-
fièles. Nous rèecvrons d'autres détails, en attendant nous reproduisons
ceux ~que donne, dans son numoro-du-S-fèvrier, la Cazelle du lSimplon:

" Tous les ca:urs religieux applauicront i la grande et hucreuse nouvelra
que nous leur annoncionc et qui nutis vient de l Türentes sources à a foi,
Déjà le cntholieisme ivnit salué avec espérnne l'évunement inirttendu qui-
abaissait devant les nations européennes lcs barrières de IPempire Chinois "
mais voici qu'aujourdii ajpparnissent des signes bien plus éclatons de la-
conversion prnehnine de ces inînenses populntions ; la terre arrosée du .aing
les martyrs va se couvrir d'une mnisson abondante que de nouveaux ouvriers,
vangliIipie Sont aMppe il recieillir. N'en doutons pas : le règne des lier-

sécut ionîs a mnainteniat censé ; lepeiupc qui élail assis dans les lénèbrcs a éti
dclairé fune grande hnniëre, et le jour üpprocho où PEglisc oubliera ses
coinats pour chanter les louanges do Celui qui l'a rendue trioiphnpite.

" D'près des nouvelles venues de source cerinine,du vicariat liostolique
le la Chine, une grande multitude de chrétiens et ie pnïniis nppartenant à.
celle niation, nitrnit vu aiparnitre dans les airs et par- unl temps culmc et limn-
pide, il'imnge d jésus-Chrisi crucifló.

« Quand la croix appan rut radieuse aux rca rds do l'empereur Constantin,
les derniers lamîbeaux du voile sous lequel s'étaienti abritcs les erreurs et
les folies du pagalisle, se déchirèrent et lai.sèrenît briller sans obtInc.le la di-
vilne uinière. La foi monia en triomphe nau Coapitole, pour ri-gner de là sur
Pempire, et em pire, e&était alors la plus gra ndn partie du ioinde connu. Si.
les nouvelles que nous nvons do'iînnées pl:s haut se ronfirment, et si, contmmo
un ajoute. l'empereur. résolu d'enbrasser la foi calolique, a demandé des
missionnaires nu Souvcrain-1ontife, on pe.t s'àttendre à des rsl s non
moins importants, et regarder comme accomplie In conversionî dun roynume
dont la popiuilation est évnluée, on mloyenne, à 300 millions d'habitants."

Nous recevons aujourd'hui de Rouie une nouvelle lettre écrite par un
lionme îles plus graves et dont le témoignage mérite taite confiance. Cette
lettre confirme purement et simplement les nouvelles de la Chine que nous
navons données dans notre numléro diu 12 février. Il est pour nous hors de
doute qu'à Rome on regarde comme un fait certain le miracle de l'apparifion
dle No-rnF SE EciNzEUR fltsU-CnirtsT drZvani une grande multiflude dcfdèles
et d'infi -lèles, dans une des provincrs de la Ch/,ine. Uniers.

-On lit dans le journal de Lyon la Province :
" Deux religieux inissionnaIres italiens, venant (le Ronie, et allant en

Amérique, seon. arrivés ici ccs jouîrs derniers, et oeit pillé des lettres de Cîdlo
écrites récemment à la propngande, par un dts vienires apostoliques de ce
pays ; ces lettres fon nt mention de rapmparition lie croix nuiracu-
leîîses lans plisieurs provinces de la Chinc, et notamnu .t à lékino, ne ellen.
avaient été viues penailnt plusieurs heures par une mutitude de perscuunes,
ce qui n produit une grande sensntion.

" Qlniquîe ces nouvelles nient toits iJauachrs désirable. d'authenticité,.
cependant le Pape na point jugé à propos de les publier jusqu'à présent dans-
le Dinrio île Romen. On ne peut-que louer cette ré.crve, et cette prudence
du Saint-Siège, qui ne se prononce que Lnieoient et avec la plus grande cir-
conspretion, lorsqu'il s'agit 'événenents aussi prodigieux."

-Trois missionnaires venant de Rcmn:e. ci dctins aux missions améri-
aines, ont pafsf, il y a quîîelquies jours, à i\laitseille. L'un d'eux avait vu-

à Rome la lettre par laquelle le vienire apostolique ce la Chine a nnnoncé
l'apparition mirnecu!cî:se d'une croix, dcînt il a été It ui-nêmiîe : émoin. Idm.-

- Des lettres de Romer, écrites sur le témiioignu:gc dies rissiorunnires cinto-
lique de lit Chine, confirment les bonnes disposhions du rhef tic cet empire.
Il laisse désormais aux missionnaires la liberté d'entrer et de circuler sans
obstacle danrs ses états , non content de cete concssion, il aurait lui-mêmu
sollirit ô lenvoi de nouveaux et plus nombreux missionnai res. Ce qui parait
veriain, c'est que la Propagande n déjà tsri;né quarante religieux parmi les-
quels se trauvent plusieurs hères jésuites. On anonnee que ces mtsionnire's
partiront prolîniiînrnt pour la Chine. J. des Vilics e drs Cam.

-La Gazérfe du Simplon confiriie, d'après une luttre écrite ce Rome,
par 1. de Saint-Victor, ce que nous avons anoacc d'un fait iiiraleux sur-
vanu en Chine. Elle ajoute qi'après Ppparition île la croix dans les airs,
le chef du céleste-empire a écrit sur-!e-chmp nu Souverain-Potntife pour lui.
demander des missioannires.

Une outre leure lit aussi qu'aucune entrave lu pouvoir ten prrel nie r.'p-
posera plus désormais à la propagation: de notre foi parmi les innombralcs-
populations de la Chine.

" Ce qu'il y a de certain, ajoute-t elle, c'est qu'un ilisnionnaire, pari de.
Fribourg, il y a un an ou dx-huit irois, avec ileux autres Pères, tst en:r à,
Pékin avec son habit ecclésiastique, sans avoir été rouillé ni iiqc:4té d'au-
cune manière.

Quels heureux symptces ! Fuisent-ils se confirmer luiiions-nous.
voir se réaliser les espérnices qu'ils font naitre ! Dieu aurait pris en pitié ce!
peuple- qui vit, depuis si lonîgtemis, dans les téiinbies de l'idulùtrie. Idcr..

NOUVELI.ES RELIGIEUSES.

.Plin-c/mnt.-Il vient de Fonrir des presses ce M. Neilson, rie là Monen-
gle. 19, u1tno nouvelle éditirin clu Graluiel, elue Vespéi et du Processionnaf
à 1'usage dii lioetdso de Qulébec, revue, corrigée et numentée dcs oiiccr des
saints récemment ennnisés, cle. L'exécmiiionu iypîgnjhique et la corree-
lion des éîureuives, inoil pour la musique que le texte, ont été très, soignées,
et quoique les additions oient fort coisidérables, le prix 'recte le muinle que.
.celui de l'ancienne édition.. CLnadien..


